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Le Modulor, œuvre de Le Corbusier d’une importance historique majeure, entre dans les collections du Centre Pompidou grâce à un don du Crédit Immobilier de France








Le 8 octobre prochain, le Crédit Immobilier de France offrira Le Modulor (1950) de Le Corbusier au Centre Pompidou. Le Modulor intégrera les collections du Musée national d’art moderne-Centre de création industrielle. Pièce historique, il est la première œuvre plastique d’un architecte, inscrite au titre des trésors nationaux par le Ministère de la Culture�, et la première à rejoindre la Collection d’architecture grâce à un don d’une entreprise.








Le Crédit Immobilier de France





Le Crédit Immobilier de France, groupe financier issu du mouvement HLM, a souhaité que cette œuvre, qui illustre la volonté de constituer l’homme comme mesure universelle de tout projet architectural, figure dans les collections nationales comme le témoin d’un combat qui n’a rien perdu de son actualité. 








Le Corbusier (1887-1965) et la théorie du “Modulor”





C’est au cours d’une conférence, en 1947, que Le Corbusier, à la fois architecte, urbaniste, peintre, écrivain, présente Le Modulor. Mis au point à partir de 1943, il s’agit d’un système de mesure basé sur les proportions du corps humain. Les dimensions du Modulor lui permettent de déterminer tout espace destiné à l’homme. Il met très rapidement en pratique ce manifeste pour la conception de l’Unité d’habitation de Marseille (1946-1952), également appelée “ la cité radieuse ”. Bâtiment phare de la reconstruction, l’Unité d’habitation de Marseille a servi de référence en matière de logement social. Elle est classée monument historique, et est aujourd’hui réhabilité et classé monument historique. 





Ce n’est qu’en 1950 que paraît le premier des deux volumes consacrés à son “ système ” : Le Modulor – Essai sur une mesure harmonique à l’échelle humaine applicable universellement à l’architecture et à la mécanique . Dans ce texte écrit entre août et novembre 1948, il relate sa recherche, dessine les contours théoriques de sa découverte et présente les premiers cas d’application architecturale.





Le second volume paraît en 1955, Modulor 2. 1955 (la parole est aux usagers). Il propose un premier bilan de la mise en pratique de sa théorie ainsi qu’un compte rendu des réactions face aux premières constructions incarnant sa recherche.


Le Modulor a pour point de départ une “ grille des proportions ” élaborée entre 1943-1944. Elle est déterminée par la hauteur moyenne d’un individu (1,83m). Le Corbusier définit cette mesure en fonction des dimensions des membres et parties du corps humain et le représente debout, “ le bras levé ”. Toutes les proportions architecturales des bâtiments qu’il conçoit sont ainsi définies en fonction de cette “ cote ” humaine.





Ce nouveau système est, selon lui, susceptible de mettre fin au désordre régnant dans la production industrielle mondiale. Le Modulor, plus qu’une simple méthode, devient un instrument de recherche d’ordre poétique et une réflexion sur de nouveaux instruments artistiques. Pour Le Corbusier, cette théorie est appelée à s’illustrer dans tout ce que l’homme construit ou produit pour y insuffler la même harmonie que celle qui règle la nature. Le publication du Modulor devient vite un ouvrage de référence et un outil de travail pour des générations d’architectes.








L’œuvre


Le Modulor (1950)


Encre et collage de papiers gouachés et découpés


70cm x 54 cm





Le Corbusier n’a jamais cessé de peindre et de poursuivre une recherche plastique en parallèle à ses travaux d’architecture. Cette œuvre appartient à ce travail personnel. Peintre, il donne ici une pleine dimension poétique à son concept architectural et livre ainsi une allégorie de son système de proportion.





Les spirales bleues et rouges symbolisent la progression des séries de Fibonacci (mathématicien, 1175-1240). Leurs ondulations constituent des références directes au corps. Les cotes apparaissent sous la forme de lignes en marge de la silhouette humaine. Le Nautile, coquillage symbolique, constitue une nouvelle référence aux travaux de Fibonacci. Il s’inscrit dans le collage comme une image d’un ordre de la nature. Il déborde du cadre primitif du dessin pour ordonner un espace poétique. Cette œuvre rappelle les collages de Matisse et affirme une totale liberté de création sous-tendue par ordre rationnel primitif.





Le Modulor sera exposé dans les collections du Musée national d'art moderne- Centre de création industrielle au niveau 5 du Centre Pompidou
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